
ce moment, n’éoouiaat que son cotirtge, iai«
Hit une échelle, l’uppliqua contf le mur, et 
s'éUoçant i  son secoura, Tut as«es heureux 
wmr le recevoir «lan» lee brsK au moment où, 
A bout de forco, U lachalt le balcon. Auseitôt 
qu'il eut opéré oet acte de «“ouniue, celui qui 
en avait éW le héron ee dérobait aux Klicit»- 
lions de# per8onn«b iir.‘»6nlea. Nou» avons 

“ f * , wureux |K)ur apprendre ion nom, 
car ü était connu de plusieurs témoin» de la 
Ho^eicwt M. Anatole Windal, comptaWu, 
hutllain 17, rue de FImi.Ire. Avu à qui Je 
«irott, car ce monsieur en est à son troisième

i. Hooghétt. — Armand Hoojîhen,

üientù la maison d'arrét.
a été transféré directe-

AocideaU— Ifior. vers 10 h. Irâdu matin, 
le nommé Gustave Turbiez, 23 ans, valet de 
chambre, rue Royalo, 55, en nettoyant un 
Innteraeau, s'eat coupé très fortement le poi- 

11 a dû se rendre à l'hôpital de ln

—- Jeudi matin, ii dix heun-H, un l'nfHntdn 
huit ans. 4:liRi-les <iliHyIiiiid, habitant iivcc 
ses paivntiilwulfvard do Ix)rruine, 11, rainas- 
Mait du charbon sous la urue du gaz de Wn- 
zeuimen, près la porte de l>unk**ri}u*>, quand, 
par suile d'un mouvement de la machine, il 
eut la tdUi prise entre lo chariot rt l'encadre- 
m.'iit do la grue. Le mwvre |wtit eut la téte 
bruyéo ; lu mort fut Inslantaut'e.

huit
hotirps du

dc'X) uns, né 
avait été nrrété 
d’is’re«»e et mis
ch:»itff.’ , H été atteint d'un comiuencetnent d« 
oouKf'stion cérébrale.

Ai>rès avoir reçu les «oins dn M. le docteur ................ .„v.v . u.. ur« t̂ ic
H. nry, il > été tranaporté A rh*|iitai Saint- w  <iiii porte 4 dcui le nombre des mort».

I ddmonraiit & j^ilmix.qiti 
ver» midi en romplet état 
u dépAt de sflreté qui éliUt

L E  N O R D

portante capture a été opt-rée jmr notre bri
gade de douane, conduite par M. le capitaino

S’étant Pinbu«<jués ù rangle des rues du 
Sacré-Cu'ur »a d’\pru», les douanicni virent
itiusicurs fraudfMir*) escalador la muraille 
l'uiiH propriété située entre IVstaminet de 

rcjiivrag*} et la tihiture de M. Auguste Mu- 
bicu.

N aynnt pu mettre la main sur les contre- 
bandicrs, les préi>osés de douanes rest̂ '-rcnl 
en ik)«session des marchandises con.sistant on 
^  ballw de café vert lisant ensemble 1130 
kil. et un bac de poivre cn grains de Oü kil.

D O UAI

AUX MINES DB L'ESCARPELLE
Mardi, vers dix heures du matin, le sieur 

Julien l)evripn(U, Agé de 85 an», mineur ù

Uon de U juRtice. Cei individu était en fuit« 
depuis quelque temps.

Il faut t'attendre A de nouvelle* rétél»' 
tions.

TERRIBLE ACCIDENT A LOUVROIL

ftrax  mortm, — Cinq hlrumém
1)0 notre oorresmndant i«rticulier :
Un terrible accident est arrivé dans la nuit 

de mardi & mercredi A la fabrique de fer de

Vers u«-u» iiourtw uu iiiHiiii, HU iiiolueni 
touK l(>s ourriers étaient & leur travail, 
volant très puissant éclata avec un bnUt 
épouvantable*

Les toiÂres de l'usine défoncées par d’é
normes projectiles s’effondraient presqu’aus- 
sitôt enKovelissant les malheureux ouvriers 
qui n'uvaielit pu réussir A s'échapiwr.

I.,e jiremier moment de stupeur passé oQ B« 
lK)rta mimédiatemont au Recours des victimes 
de oette catastrophe.

Plusieurs blessés furent relevés; un s«ul

1 moment où

heures on retrouvait koq cadavre horrible
ment bru,par un éclat du volant. Le iiial- 
liriimix avait été tué sur le coup et lancé ù 
iinoRnii,le distance. <:*«»st «n tioramé Guel- 
cunld Noël, dit « OallMt » Agé de 48 an«,

l'n 8«rvlce de secours tut organisé Immv- 
dialement par les docteurs Défontaiue et î>é- 
boii. i.remiors imnseiHebts ftjrent fail.> 
sur le lieu môme de 1 accident, puis le» bleK- 
sés furent reconduits en voiture A leurs donii- 
cilns.

i/<̂ tat dos blessés est aussi t<fttisfaisant que 
possiUe.

Malheureusement la reconstrucHon des 
toiture» ot la réparation do la inarhins voiil 
tlcmunder plusieurs semaines, pf-ndiint les
quelles les ouvriers seront obligés de chômer

ignore, Jusqu'A présent, les causes de 
celte cula.stro[)hc.

H. H. 
de l'un de» blesa*'-»,

%% alIfrM. — Incendie. ~  Un incendie a 
détruit le grenier do la maison habitée pnr 
M. Rflppfîn, quincaillier. Dégâts, GüÜ francs. 

11 y a nssurance.

D U N K E R Q U E

Le Préfet du Nord h Dunkerque

toutes les autorités civiles et miUUirw.
M. Vel-l>urun(l s'est rendu du la garo A la 

Buus-préfectnre où il a été fait an dl«conrs 
coucernniit toute» les autorité» présentes, le» 
invitant à travailler dans le sens républicain 
ct véritaiileinent démocratique,

EnsHite, toutes le» autorités civiles et mili- 
laires out souhaité à tour de rôle la bienvenue 
à M. Yel-Durand qui a dû emporter le meil
leur souvenir dc sa visite à Dunker.]ue.

S IN IS T R E  M A R IT IM E
vai>eur c San-Martin » qui a fait côte A 

>iulheui, pré» Boulogne, était déchargé hierDorignies, était occu^ à remettre la 
•ortie do ses coulisses ft la fosse .n-» 4 des
nés de l’EHcarj.elle Placé sur uno échelle, au- j ‘ Pendant la visite (fe ŝ s fonds, on r̂ mpla- 
dessus de 1 orifice du puits, il perdit tout A cera le coude de prise de valeur, i)ri3é, ce qui 
coup 1 équibbro et fut précipité dan* le vide. | permettra d’essayer la machine ensuite.
On 8enii)rc‘ssa de descendre dans le puit», | U  minerai débarqué viendra A Dunkerque
----- ' ‘ trouver un cadavr*-. !><‘vriondt par wagon.

i„ 1- Les frais de transport subiront 1 fr. déplus

cage, Etiui
rt Ml- : pr('t H monter sur le uril, daus l'avant-itort.

e (le 8. '  ’

r le frottement de la corde aseesj)a ............... . . .
aux jambes et A la poitrine. Quelques iout 
de rejKjB le remettront en état de travailler. iprnjudiwid# lu dame Declorcq.________

I èpkiére, a «té mise en étatd'arrcsUUon, 
BAAinruT mm n ̂  k , , nn ' Accidents. — Hlof mâtin, A 8-h. 112, un ao-ACCIDENT DE MINE A MONCHECOURT ddents'est produit à la lUature Ravlnct. Le

inîTê Talî ‘n“o“ '’n.Urain ' <*'
de berlines, cc qui est exéessivoment défen-

f A V K s r r a

C A t . A I «
khardngt. -  Hier, I t n  dnq 

>olr, le iKleag de p«che SflSdu port de cMiil, 
patron Mulard, qui «a it loftl du * ,*• 
marée du matin, a été abordé par un navire 
inconnu en face de Gravelines. Le 0Ü6 ayant 
eu par »ult« du «hoc son pUU-bord déroob, a 
du fair« route immédiateo>ent pour Galw.

accid«niée 
Un noilvel accident vtoot da se uroAaire t U 
foMte Pan$ienne. Uo ouvrlermineuf, le rieur 
Jules Duquesne, a 4té pris soim un éboule- 
ment de terre A la vaine n* i.

La malhaarflox a la cuisat gaucbe fr«otaré«

T r ^ I B T J I V  A T T 3 C

Tribunal C o rrtc tio n n tl d» L il lt  

A lt o »  da «r»ud«
M. DasMnvillo. «ubslltut, dij proMréiir <1« U 

uuUlià K) a donae us eoaslasitwa oaM* la pn>n> 
IiiI--b1?. imr radminiulnition d»» c«>n1ril)uliong indi
rectes coiitra MM. Dupret, D«ini|l%' Ahrjutli tea, 
CMtonx. Î uiatiiou, C r^ it . H ra^>rlu d'uUonl 
1<m raltR tviurlf>ft(MifUlMnrév$nuiiiî tp<iur9ii'vi«i 
l't fritt /i>hn«Ür« au mCimal les AléaientM de U 
diniH'. Il K'iN-cupe ennita A n Bhsrcfcsf si te réfdA 
a apporté k l'audience lea prouvas saftsantM eoa
tre les prévenus, e’est-A-dtre iri tes traMporta fratt- 
diiletix ontété faitsi

IlfiM tCfil lia#tesincmpéfl InvoquantkpreM-ria- 
H<m de l’nrticle A de la loi du *il joNi d’après 
lequel la régie doit drenaer nn dans lé

de quln moi>. Pau« «  d'Iel II r > plWrlD- 
tion. léĵ Rlat̂ ur a en poar l>at de protéitnrie 
rtéüoclanthoiiitile, mais il on est autsemenl quaud 
il y a fraude dc ia purt des frtntreTcnsBts.

U  nretir»; <ni ihioux 1a préMNnpÙüi àas,i;ad<nl- 
niatrelion ait apportée ani d^tn, e’«st liJentilé 
entre los numéros des (dU d« M. l>éprez et eeux 

prévenus _ou t()ut au moins l'anal>gk!
enlre damiers chiffres des n̂ vésoa.

Ponr éUUir la culpabUité des préfeiius on t re
marqué yur kw acquits A eaution des altéralioas 
sur les lieuros de transports et los numéros dss 
fais, mais l’administratlOB a’a ms élakii par qui 
C(« iilt̂ raiions ont été (aitea et il n’eet nullcuieut 
démontré, malgré les raehercim faites au moyen 
d'uM loupa quHly aitsanMIntlon.

L’adiDinlstrationaégafement aaeusé MM. (kwreii 
tJréaunt el Umahieu d’ôtr«> responsaWo dessur- 
cbaifes faites soi-disant par las employés ds M. 
Dupru;; avee qui étaient en relatious. mais ils 
ne pouvalûiil constater ces sarrbarges. U  préren- 
liuii ne roléve contre ces deruiers qu'un seul tians- 
i>ort rntn‘ leurs entrepéte et ceux de Dupre*. tan-

Mak re qu'il v a dlDléreuant daM ce proct'̂ s. 
c’ost Vallératîou d.) la soumission A du volant qui 
n-sleut constamment entre 1«* mains de l’aduiints- 
tration. Oite dernière prétend que ee* «ItéRdlous 
nnlélô faites dfi complicité avee le receveur bura
liste «tun foiplové d« bareau do Moalins-Lille.
r i ».‘ml)le -donner rais«m à cette version c;e*t que 

j-c&jvpiir kunlinte s’est eiupolHonué dit-on, et 
rpmpl')yê des conlrlbutloas a mia la frontiérueativ 
lui M l'adminkitratton.

L'orflsne du ministère public termine en deman- 
dant ritciiatUeméî  dm ^venua. LaJii«smGntaera

[!> jours

dont il n'avait MS le nvméro.
Le gardien de la station reçut m détiara-. ?'f? 
MiiiriajriRd'atteàdre le wiani^u ̂ crnim. 
d«fn!éfr revint bientôt ef ait qh’ên rdni4<'n i f*  

avait Mn4iUt daux feniott^

“ “r d e ^ ^ ^  v o y . ^
avalent fail obaorver qu'il y avait un i*orte- quce* cUmWfflraiiis i 
'?alDe dann la voiture et eues 
ées au plaa vita. 
l,.6a valeurs ataient dtspara.

,M. B... est allé dé 
côaiaa du eomciiiKa: 
data Parte SainWHarÜa.

Des recherches vont Atre (»iteapour re
trouver les deux voyageuses . c« qui ' 
peut-être tu peu d'*'' * ”  ‘ 
possède les nsméroa

Mif. chacun 16 franes d'amende pour er. 
iravenuun A la loi sar les chemins do fer. — Mon* 
soret Bruno, Moïse M et Ernest De Schynck, cha
cun 15 jours et 1» francs pour coups.— François 
Detmel, 3u jours |»ur voU — Haari Uaqu*t, 6 
jours. Virginie SansTilte, if jours puur m#ndlci(6. 
— Henri Ulon';̂ , H jourset 600 franes poM frwdn.
r Æ r « 's . “o i:rx fi. 'r â 5 - «
Infraction i  un arrété d’expulsion. —. Aphonse 

pour mcndiclMî  V ïgahii^e.- 
.... , ---p<«rai^ÿ^coM»*ee.

A v is  a u x  B è g im
u. 1. STSMUNN, k spÉMriMs fimr
in des défauts de diction ot des vices du 
1 recevra en esuatltalioa Ao«f«r 
> 1 heure à I  heasss de l'spiéSHBid 
; LUle, * I * ’  •
Le maître ne reçoit la rétrif)utiOn du «ujét trilté 

piêrtson

ilfmvelUs à là ^aû>
“  iw ild^ laU eiiiA e  altaire *-

L& vicomte k son coiffeur ;
— Voue avex dû remarqti«r, n’*t»tH>e P**-' fltinTialsa 

j|ue j’ai les cheveux tréa dura î
— Oui, et mêma je coUactionne louf M w tttH lIirinn

A n d r î À “Dri.\.n^Sït” ^̂ ^̂  nSo'SKÎÏÏ;" ,Ç de  32 an»,' io“nraJi“ei,
S i  ™ l'»ssoreIl«, ocoup.' 4 iKjrd du

‘d“ St\“  u !,Æ t'r " l“ r e t f f  ron“  rS d S ; ' ÎK ''- ;t pourdi
la gakrie où le train de berlines lui passa | 
sur la jambu gauche, en l'écrasant au-dessus j 
du genou. j Q- J..

On s'empressa de relever la victime qui ,ai.. . ;i nl'iim 
poussait des cri» affreux ot on la remonta ; il ’ ■  ̂ ‘ 
lui fut prodigué les soins les plus empressés 
de deux médecins, MM. Buuison et Vandam- 
me,<iui avaient été mandés.

Après un uiinutieux examen do la blessure, 
les médecins jugèrent l’amputntion nécessaire 
ct lo jeune homme subit cettc oiH''ration avec 
courage.

Marine, est tombé, téte première, dans UefUe 
ire, d’uno hauteur de 6 mètres 6û-

Nlo-li>v\oUe. — Commenemnu fTinvendif. 
— Un commencement d'incendio s’est déclai-é lundi 
soir, chez Mme Lecoq. rus St-Mprtin, en l’absence
......................... r, le sifttir Henri Druelle.

s'aperçut du sinistre. II 
1 cassant un rarrenu dans ln maison et 
heureux pour sauver d'uno mort certaine

«jeunes enfants. Le ptua ’ ....
ropnt CCI

de ceUe-ei. Par l)OQbMr. le sistir Henri Druelle.
mineur, âgé de »  .............................
pénéli................

trois jeunes enfants. Le pfca jeune était déjà 
demi asphyxié ; il no ropnt connaissance qu’après 
une heure de soins empressés.

C A M B R AI 
K«fiit>II«rtlii-Rivlèro. -  Jeudi dernier, le 

sieur (•., meunier, trouvait aon cochon, dans l'écu- 
rio avec sofl chevaux, ct la porte de l'établo grande 
ouverte : il supposa que des jeunes gens do l’endroit 
lui avaiqnt fait une farce en passant (car sa cour

I, il ne trouTsit plus son porc.

iMi enWver ei
voleurs étaient venus

i cnùe, eur la porto de 1 etablc. l'uiscrip- 
tion suivante : A Vatenir veuilles fnaraisier 
mif-ux v«tr* marchaïutite fi rou« twwïe» co«- 
terver votre pratique.

M. VEL*DURAND A AVESNES

ira, dit-on, A Avesnes le samedi Ht courant.
La municipalité a l’intention de lui offrir un 

banquet A lu Malrit>.

LES SCANDALES DE LMORECIES
Le iiarqnet d'AVesoes. accompagné d'un 

médecm bWte, M. Uérurd, et de M. Cordler, 
iOfa de paix, s’est transporté A Hapnegarbe, 
hameau de T.andrwlea. au domicilo ae Marie 
iVlporto ot do .hilos Tricot, décéilés, la pro- 

A la date du fl ootobn?, fl la suite de 
man(i*uvri*H alKirllves prali<inèes sur elle jwr

et de M. Denie*, adjoint 
dredes.

La part̂ uat s’est ensuite rendn dans la salle 
deA auiUonoes de la mairie, où una suite a été 
donaiée A l'enquélo.

,()ii dR que pluùeurs arrwtalion» sont in- 
imrataantea.

A|#IW le départ des maglstraU, I« nommé 
Doucher, p«rs d’une incalpw détenue e«tvenu 
M Utfer, paralt-il, et a* mettre A la dispos!-

rent.tlgédo ................... .......
meurant ù Ruüendaôl, a été vlctl...............
dent au quai du Leughonaer. Ën serrant un< 
corde pour attacher la bAche sur un wagon, 
l'annoau où elle était pns.sée, s'est détaché, et 
en tombant, il s'eat fracturé la jambe gauche. 
Après avoir reçu les soins de M, le docteur 
Laucry, cet ouvrier a ét«' transporté A l'hôpi
tal.

Corp  ̂ronaidaire. — L'exctiuatur u été ac
cordé A M. Marcel Huttcr, vice^onsul d’Es
pagne A Uunker(juo.

— On nous écrit do Dunkorque :

Æ ‘i . r .â i ; : , '¥ i r ï ï f « ï ‘difarSo«'^ihi?
panüt-il I

Î M emplM«m«nts ne sont pas très nombreux, il 
est Trai. et ceprnrinnt il en existe un, bien spéctal, 
et auquel on n'a jamaia songé t

Lo liai donné dernièrement (le lundi «ras) A la 
halle aux poisstwis, parle ?>i>orting IhtHherquois. 
a «Menu le plua franc succès ; seulement, beaucoup

qa'il n'y a ̂ e des louanges 
satcurs.

Mon seul (t nnique
X organi-

mplflinent
- ........... ...........,___________ splendide
leur «si ô ert pour tuus bats, masqués ou non.

— C’«s( du fixai de la Hoitrte que jeveux parler 
ét qui esl situé place d,’Ar»ues, aa centre, et peut 

IS tous les rapports, contenter les plus difficdeti. 
Mte salle, ((Ul ust vaste, peut ètré dunnée

quoique i-h-„ , __________ ,___
;tvoisiiieut Lt llourso t Jamais rien. Au e4iatraire 
üunuit les jours de ca n.ival commo i>ondant I 
'.crniesso, il« doivent fermer leurs cUblis-wnitaDi 
t aller sc coHclier o 
Il serait justü n 
irdtassenl 1 îC S

kcnttesso, ils doivent fermer leur* - -  
faire fétu aillsors.

. e les débitant» do ce 
r̂dtassent un peu des umus<‘uieiit qui

Oa mo fera quelques objections, j ’en sais per
suadé. mais pour éviter la peine de les discuter, je 
vais moi-mémii vous on parler.

La premMassera ; que Collège communal est 
an dessas d* la Bourse (un boot). Mais, Milive- 
mrat, les élèves sont en rongé pendant les fMss. 
l<)t, quant aa peu d'éléves internes qni y habitent 
slore, on pourrait les placer danK Im dortoirs du 
fond, flu |]m n'enloodraient aucun bmit.

la sectHiite sem p<»ur lea objets qui sont aetuel> 
lement dan» «*tle salle. Quant A par einmple, 
ot) peut y obvier fiicllement eft lee retirant ; aurtoat 
le plan el le mauniflque panorama de Dunkerquo. 
quo tout le moade a vu et placer toal cela au musée 
eummnnal, ou ils ftgureraient fwt bien, et les re
mettre otisuite.

(>oant i  U tMisiéine el dernière observaüoe A ee 
njet. elle n’aarait pas de raiaoa d'être. Ci* serail 
suv la (mindear dc la sallo. par rapport aox ar
cade* da ceaire. Mais l’Abreuvoir (saUe), n'est pas 
aussi la^  que la moitié do la Bourse.

Rt, coinnte enadasions : si uo aecldmt, ineendie 
ou autre se produi»ail. il y a quatre portes ea lifse 
qni donnent aorés aussilét sur le treSloir, 
compter los feuétres de la ru* du ÜolUg*.

Maaaisar bt directeur, j'ssp^ qae proê iue- 
werrt. Muj- la Ui-î arAs)>\ par er—pli, m  eo- 
ùétéa fecalmst k  municipalité da iWniërnoe aoa- 
Mraat A eette nu^iflqne >«aUe et feront ainsi une 
beile ea ai&nt les pakaté* d’an quartier dé* 
laisaie&l*Bps«af4l%

Tribun&l c iv il de L ills  

François eoatre Préfet du Nord
Par un jugoment en date du »  mars 1800 le tri- 

bnoal civil de Lilk a tranché une qneation de natio
nalité qui inloresse un graml nombre d’étrangers 
habiUntlo dcpartenenttra Nord.

François n/t A Houbaix cn 1JW7. d’nn père ïié en 
Belgique, avait été rayé des tableaux de recrute
ment, en vertu d'une dMslon préfectorale, en 1887. 
11 avait tiré au sort on Belgique ct s'étsit fait ias- 
crin;̂ comme étranger lors du reuiitement |éaéral

le «  juillet ia67, François avait 
% juillet 1889, Cest-i-dire oamois

. ____, ........gation de la noaveUe W dëfaatio-
nalité. 11 n’avait fait aucune déclaration en France 
pukque rsadsn art. 9 Au Gode civil ne la prescri
vait pas. Mais comme U nouveUe loi ordonne A 
eeux qui vealent rester étrangei% M  passer one 
déclaration dans l’année qui i

Né A Ronbaix le 
done -.a ans 4c . 
après IA promalgai

fait inscrire Français sur li 
du tirage au sort de la classe 1880, parce q 
le dernier mois des* tP aaaée et alors que
velle loi était promulfftUe, il n’avait pas :
déclaratiOQ.

Apn'-s avoir entendu M' Bouillon, substitut du 
Procureur de la Képnbliquo repi^Unt k Pn-fet 
du Nord, et M- Rocbe, avocat qui plaidait mot 
François, le tribunal a décidé que la nouvelle loi 
de nationalité n'a pas d'ellOt rétroactif et que Fran
çois ne pouvait être soldat on France puisqu’il 
Ptait routé étranger et arait Dmscrvé la nationalité

Cello dAt-isioi) va inetlre 
oxisleiont tiopuis mu corluiii leuips. 
grand nombre de Rl» d’étrangers qui 
dans ee cas et qui éUient initcrits do 1 
tabkaux du tira^

dffflculi>’i  qui 
8. -Ku oJTet un 
i se tî uveat 
forcequi éUient initcrits

t ne oeaL_____ .
Parquet, U Préfecture

les Juges de paix.
Ce Tueement est 

pas renarc les étra
savoir respecter lei___________ ____ - -
Heriuaa eependant d'avla qu'on leur impostt u

Cour d ’Asiises du Nord

Mtrvra
Napoléon DeUortrie, SO ans, journalier A Rou- 

•ix.
bojfortrifl oet condamné A neuf années de rèclu-

ioii.
Défen.seur : M* Proleaii.

Vola «lualil^
Le 1.) novembre IW, Juks-EdouanI I

t. ouvrier t<'rrassier, f <micile
_ Vinsrdi,

niiuMll.'rs, pivttU du leur alwenoe pour
...... .....un vol A leur préjudice. D sTntrodalsit
dans lesr ctianibre A courber, après aTofr brisi nn 
carreau qui lui avait pmiils (r.én ouvrit la porte, 
pnis i  rside d’une petite hachette, il fc-actura la 
malk de la danie Vinardi, dan* laquelle** trouvait 
nne somme do Vin fr. ot trots aontres qu'il dé
roba. n s'empara également d’aae autre montre 
accrochée à un clou i)rès da lit et prit la fuite.

Arrêté A Denain, le n  décembre dernier, U a 
conau être l’av ■ * . . . . . . .

senleinent par tes éponx Vlnardl, isais eneore par 
ln Rondarmerie, dont le proeèa-vert>al ne laisse sub
sister aarun diHite A cet égard,

L'accisèa déjA subi 17 condamni||eos.
Ra>*vel oat eondaniné A 5 an* de travaax foc 

A la rel^lioa. Défenseur : Me WaMe.

L’affairodeA vols de Roubaix, dans laqaallA

Cour d 'A p ^  d9 Doiiêi
IMWU est Teau devaat la Coar l’a i^  ialerjet̂  

par M. CarMtler, a^efM aa Mtev^filvaes.
cooeelller rarruadisaeaMat, contre un Joauient 
dn tnhuaal de Duakema. eoadaewt A n * fr' 
bk aateade poar diCa»atlon lesl^riMmi * 1 
Vnie l'iance, k Nor4 tieMonsdalre. k  .Surd ai

bQkar. MU - DuUet et 4e yfmnn^àt» oat ptaidè 
pear ke joamaus diffSaiaka r ii^  Tst«hirl»r. 
avoeatgénM, a doaa* sss eeaehwieee. U  Ceor s 
lanit kjagSM il A kaUaiM.

F A I T S ^ i y p i ^
a u L L i r m  b iM m o c o o i q u b

du ê- mati

daatus ds 0. i 4 <)h, da soir, 7 
But du ciel : Couvert.
Direction et foree du rent : Nord-Ooest, 

faiWe.

“ :W qre'5£“’J Æ 5 -* IS
Preaaions faihlas kht Jjp contiaasW ftrtes s v  
l’ouest de la France.

Temps pteûUe pauT fttiMtfd'lul : veAt 
d’tfntra 8ud-pu*»t et Nord-Ouest, averses, 
temps assez doux.

ICHFCÜX
( Vlaa
de heie 
plas de

sasvBTi

U II8  C A T IiU
DF.P08ITAIV 1

SAearfté
S«qoo«k

TO U BIflM R fl'
• “ ;-cfî 
Propreté |

PiM«i,C|Bars.-|
î i ï  k : ;

'Dépm etfé»

é t - .

tû , WtE-PIERHB.lB ao rPAra,
M ^ ie  1000, * »  fr.; 600, U  fr. SO; l< » , ^  
üondHioa* excaptionneUss poar k* adurbuMta- 
tion». couvents, penslonaat*. — 8e rend A *oa»l-

OÜ«tRI-«lMTkll̂ R*
J iil i la ït e i fa l f
res, une voiture A la utatio

. .. pÔSE. -  li l«ircS»g r  ldi' 
voyageuses , ce qui sera noofvîîla. — A Valencieiiai» ; M. Hitan-Btwkt — 
diffimle Ka tont « 4k oa i A Frasnes : M. Berriex, pbarmacien. — A Mau-

. . ns je coUac 
monsieur perd : eela . 

’exoellentes brosses A dents t

cmtJNS 
■Avac, • <M . -

-  ./.la «/Il 
Livm roM .. • ««t*. -  o » m «  
V iM  I i .m  ballM.

La PMsetOObaUesAastraU*.

' OW .1.: Uniar, 000 .i.; Hia, 001.1.;

iFikUo*i malotlN: I eio «t»-.
KTinyti AftrmiQTiBa 
’amreteü couleur, etc.

cotSbÏ d "**** ̂
ÏSCOMFTl AÜ COMPTANT

Oravuret, Eaux-1

>-» a fWlt AU liUMKIAM
G a z e t t e  d e s  i h e a t r e s  i e n v o irR A N m im scâ TA txm ’&s

Les journaux parisiens annoncent qu'il est.les journaux pi 
isüo&pour M. 

.-..lenl A Paris, __ . 
théâtre do lu capitale.

Ïïu?i! b u lle t in  LAINIER

Prtgnames des Spcĉ les-Coicvrti
M a r o h iê  h  t e r m e  

DE ROUBAtX-TOURCOING;u*:,?ül

ndeHO^UhkA HoNTK. dt»

CtMIdaJs Deee»u> d 
_on fa»## Uaa* <sniÿe d*s
de la Redoute). — Samedi 8 .....
soir, soirée cxtraordiaair»donnée Va?üi i;

oorama photoplastique niouvi 
?. 'â (joignant rii(Uel Frraille).

mouvant. — Bue de I

ThéAtra municipal da l.Ule.— Vendredi 7 
Tonni(’-e Paul Dwüiayos ; p L'ABBlî COMSTAN- 
TIN, omédie en 8 actes. -  »  I>K8 FKMMKS 
VERVEUSKS, comédie on S actes.

Bureaux A 7 h. -  Bidoau A 7 h. 1(S.
ThèAtra-CoBoert de* VartAtès.—Vendredi 

succé* ds M. Brks Bol-

LAmMtr a » o M te  ea an aelé.

bénéfice de M. D«la^, chef d’orchestfe, a v «^  
^nçou^<lsMni«Kama(t^i«l.de k  8<mU »

DeieprtaenWlpA.do t Le Petit Spahi, opérette 
.J un sde. de PéhMud «td* JaUak. musiqas 4*
L. Ckdlin.

SaawU e nars. le Ouadrüte Décmtkrni. 
Dimanciu 8 mars, après k concert, gaaad bal do 

nuit, _________________________________

Noveml)re

Févrisr

Avril
Mai
Jain
JaUlet
Aott
Septembre
0 « t ^
Novembre
Décembre
Jaavkr
Fèvrkr

iË

i «t Ncbu a. (4CI0 id.) »OÜO.
aavmm 0*tàCMÉ» |
-  Anicbs, » .  — Meurcbia (eu^

BO U RSE  DC a m n O E t lE S
du «Mam

tiW ( ip  
-  irtr.II. 1(M*

[Kmp.Sl/f,

PEtlTË OORRESPONDSNOE
J. P., A Fresnes. — Le miuistre de U guerre 

-Burrait seul accorder k sursk. L’alaé psat ravssrtr 
maisk seeoad sera susceptibk d’Atre iqipelA............... ........... , .. - . } pow
termiaer k a^ice de sa clasas, ' L'eaeseBaseat da 
troisiènifr ne peut modiflet la sitaaMoâ?

Un Soldai. -  L lilxposttion. Voir A U mairie ; «. 
NouveUe révkiou. Non ; g. U n’a h*n A deuasader. 
Teut porte A croire qu'il wt sera pas convervé ô 

4. Noa.

ÉTAT-dTIL DB TOUmCOIKfi

ttonbkxMdfeél^ 
Tea«sda)(iv ia»ta iv 

Mara ; ' ' '

AoAt:
Seg..!,

Octobre :

-  i8fe t. —
Tournai 1874, . 4» —

~  iw s s ^ ie o -

.'i.oâb A 6,3  ̂
BX«0 A 6.3Ta 
S.OOD A 4.» 

B400 Aiaû 
Tourcoing 

Veaks du jour conUii u* 1 : 
Man : &,000 A «.45

T«ita) : ia0.«0 kilos.
T«|)dansp ; f sataou*.

BULLETIN FIWANCiER;
L* taax 4» l'Meampte a été réduit A Loadraa,4 

4 1(1010 UaovveHe^ esH* 
qe* d'Aaetotem A piweeisè «A Ai ■ <MHl âg i « 

- e«laeStara w faftavae é* M«saiM«M.

aaofité de 19«. *ark eMaa* pvAaA-

• du Blanc-Seait. — Vlctot Vleane, me

Ckttlae Glerieux, A a

lier*. -  HsMelte D«*kadr« 17 jours, raa d'Ataace 
~  MsiM D éta il. I a»oif»v m  Aee Trnloh. >  
Pkm Bipriet, % aas. »  meie. H4t«l-Dtea.

CONSEIL PAR JOUR
Vmm oamphz#*

D’apréa Octave flally, k  «aiiphre n’esl 
aaalemettt 1a baae de la m é t ^  naspall 
peat atntd futlTÎ iér M horli^iaiT. Umm 
eamphrAa stimule la vétoUaUen ai toéifla las 
plantes malades.

l'arroser les jarillns suspendus.ai  ̂
9 dee antakifira, â pr* Tna <*laf^ 
• potir v«ir let p^ale» •âAeiques

Btorsrs C ta a f  rcialfs rt l| ;r ir «le i

CeRtM.CS a FARINES
PaHaa^t lt  aHirques. — Teadane*

______ _ JM élévatloB d
ftoaiéléa 4e Crédit.

U  Cfédit foackrtlMere A tmM.

d  S si g î̂ lî tÆi.1 ssl “
rqaeGàrti*Éi:ie..-Olr«alat*on:$.00a. lS IS L Î ÎS  A ^ . * * ^  ft. W A m

Avril 
Marqae

«te .«tiodaoca  
Oearant..! M 5t| MüAlAde aiai

I IstoHfl t »  î
I MMI 16-14 d«aiar8lll7

RtfR.  ̂6MIRES t  ïWHircm

LiTMMOaaeat AW.ao. 
L%lka revisirt aa aiêaie <

m ?
HOXLSS
1-beeloUtr*

>ik.
rbas.

t'̂ oUa .. 
( j i ik i»k

Chaisvra..........
, HüHHwiifoi

(MX

Ssàô

uqûii

S ' :
ü io

ivUi' 4 .‘.‘ i
1» !! AÜ !!
Aa. .J


